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Monsieur le Ministre,

Monsieur l’Ambassadeur, Excellence,

Mesdames et Messieurs,


La présence du duc de NEVERS-Charles DE GONZAGUE – en 1614 – aux côtés du patriarche de Pec – dans une conjuration  anti-turque – ne saurait expliquer à elle seule ma nouvelle présence aujourd’hui à BELGRADE.


Si l’histoire avait déjà écrit que NEVERS et la SERBIE se retrouveraient, les affres de la même Histoire imposent désormais la présence des collectivités françaises à vos côtés pour construire un début de siècle différent de la fin de celui qui précède.


Aujourd’hui, représentant de Cités Unies France, réseau de collectivités territoriales françaises engagées dans la coopération internationale, je vous apporte le salut fraternel des élus français, pour concrétiser une fois de plus, l’amitié fort ancienne qui existe entre la France et la SERBIE.


Le parc de KALEMEGDAN témoigne de cette très forte relation, étayée aussi par le génie de notre poète bourguignon LAMARTINE qui a écrit des pages superbes en direction du peuple serbe.


Il faut aussi se poser toujours la question d’une présence à un colloque et ainsi donner du sens à une action collective.


Il s’agit d’abord d’un enjeu politique important pour un réseau de collectivités territoriales françaises. C’est la reconnaissance des autorités locales, c’est la reconnaissance de leurs compétences et de leur savoir-faire en matière de Solidarité Internationale et en matière d’aide à la gouvernance en faveur d’un pays qui se bâtit.


C’est une mesure globale d’accompagnement à une politique serbe de développement du pays.


Nous contribuons ainsi au réchauffement très fort des relations bilatérales entre la FRANCE et la SERBIE.


Je me sens parfaitement à l’aise dans cette ville et dans ce pays qui s’est donné le gouvernement le plus stable depuis 2000-2001, qui est en train de consolider son Economie et qui se tourne résolument vers un avenir européen de la SERBIE.


Nous sommes ensemble après que les pays de l’Union Européenne eussent élus leurs représentants au Parlement. Notre rôle prend donc une acuité particulière, il est, sans ambages et tergiversations, celui d’aider la SERBIE à intégrer l’Union Européenne.


J’invite le plus souvent possible à ouvrir l’atlas à la page de l’Europe et s’apercevoir ainsi qu’il manque les Balkans dans leur intégralité.


BELGRADE et la SERBIE sont la colonne vertébrale de la Région.


L’axe VIENNE-THESSALONIQUE passe par la SERBIE, là où se construisent la Paix et la Liberté de demain.


Nos sessions de travail serviront à sensibiliser les représentants des collectivités locales serbes à la gestion effective des déchets et aux normes et pratiques européennes dans le domaine de l’environnement.


Ce principe de travail sera illustré de façon très concrète à partir de bonnes pratiques des collectivités serbes et françaises.


L’énergie, l’eau, les déchets et les problèmes d’environnement figurent parmi les enjeux importants du monde actuel.


Nous ferons de ce sujet le choix stratégique de l’Excellence. Autrement dit, c’est avec des infrastructures, des Services Publics, et des entreprises de qualité que nous réussirons.


Notre avenir ne se jouera pas sur la dégradation de l’environnement.


Sauver une économie en sacrifiant une société est une absurdité. Il y a interdépendance de l’économie, de la société et de l’environnement.


L’augmentation continue du volume des déchets dans l’Union Européenne et ailleurs – tous les pays sont concernés – impose une vraie politique de prévention et de recyclage afin de maintenir la santé humaine à son niveau le plus haut.


Alors, j’en arrive à des conclusions d’intervention mais à une continuité d’action.


Les collectivités françaises sont là dans un cadre juridique qui autorise l’investissement non obligatoire à l’international.


J’y ajoute le respect de la collectivité avec son homologue serbe. C’est ce respect des valeurs culturelles de l’autre qui va conditionner le succès.


Je souhaite un rôle essentiel pour les nouveaux parlementaires européens dans la mise en œuvre d’une stratégie européenne d’aide au développement, en relation très étroite avec les autorités locales et régionales.


La coopération décentralisée, c’est maintenir un dialogue et c’est travailler en réseau.


La raréfaction de l’argent public aurait pu nous entraîner il y a quelques mois dans un véritable désastre.


L’enfermement et le repli sur soi n’a pas été la réponse.


Certes, « les arbres ne montent jamais jusqu’au ciel », mais je crois pouvoir dire qu’il ne faut nier ni la crise financière ni la crise économique.


Dans ce contexte, maintenir l’intervention extérieure, organiser l’appui à la gouvernance locale, définir des objectifs géographiques et thématiques sont nos principes d’action.


Avec ma responsabilité à Cités Unies France, je veux justifier notre présence qui est celle de ne pas nous retirer de la coopération et de ne pas nous retirer de cette partie-là de l’Europe.


BELGRADE sera bientôt une capitale européenne dans l’Europe.


Ayant marqué cette intervention de quelques principes et d’une petite empreinte personnelle, je souhaite des réponses positives aux préoccupations locales et – au nom de Cités Unies France, je vous remercie de votre attention.

Alain FREMONT

PAGE  
1

